
Dimanche 4 mai - Leyde - Richard Bennahmias 
Lectures : 
Actes 5 : 

les principaux sacrificateurs, perplexes à leur sujet, se demandaient ce qu'il adviendrait de cette affaire. 
25Quelqu'un vint leur annoncer : Voici : les hommes que vous avez jetés en prison se tiennent dans le 
temple et enseignent le peuple. 
26Alors le commandant et les gardes partirent et les amenèrent sans violence, car ils avaient peur d'être 
lapidés par le peuple. 27Après les avoir amenés, ils les firent comparaître devant le sanhédrin. Le 
souverain sacrificateur les interrogea en ces termes : 28Nous vous avions formellement défendu 
d'enseigner en ce nom-là. Et voici que vous avez rempli Jérusalem de votre enseignement, et que vous 
voudriez faire retomber sur nous le sang de cet homme ! 
29Pierre répondit ainsi que les apôtres : Il faut obéir à Dieu plutôt qu'aux hommes. 30Le Dieu de nos pères 
a ressuscité Jésus, que vous avez tué en le pendant au bois. 31Dieu l'a élevé par sa droite comme Prince et 
Sauveur, pour donner à Israël la repentance et le pardon des péchés. 32Nous sommes témoins de ces 
choses, de même que le Saint-Esprit que Dieu a donné à ceux qui lui obéissent. 
33En les entendant, ils étaient exaspérés et auraient voulu les faire mourir. 34Mais un Pharisien, du nom de 
Gamaliel, docteur de la loi, estimé de tout le peuple, se leva dans le sanhédrin et donna l'ordre de faire 
sortir ces hommes un instant. 35Puis il leur dit : Vous, Israélites, prenez garde à ce que vous avez 
l'intention de faire à l'égard de ces hommes. 36Car il n'y a pas longtemps que se leva Theudas, qui se disait 
quelqu'un, et auquel se rallièrent environ quatre cents hommes ; il fut tué, et tous ceux qui lui obéissaient 
furent mis en déroute, et il n'en resta rien. 37Après lui, se leva Judas le Galiléen, à l'époque du recensement, 
et il entraîna du monde à sa suite : il périt aussi, et tous ceux qui lui obéissaient furent dispersés. 38Et 
maintenant, je vous le dis, ne vous occupez plus de ces hommes, et laissez-les aller. Si cette entreprise ou 
cette œuvre vient des hommes, 39elle se détruira ; mais si elle vient de Dieu, vous ne pourrez pas les 
détruire. Prenez garde de peur de vous trouver en guerre contre Dieu. 
40Ils se rangèrent à son avis. Puis ils appelèrent les apôtres, les firent battre de verges, leur défendirent de 
parler au nom de Jésus et les relâchèrent. 
41Ceux-ci se retirèrent de devant le sanhédrin, joyeux d'avoir été jugés dignes de subir des outrages pour 
le Nom (du Seigneur). 42Et chaque jour, au temple et dans les maisons, ils ne cessaient d'enseigner et 
d'annoncer la bonne nouvelle du Christ-Jésus. 

Apocalypse 5 : 
11Je regardai et j'entendis la voix de beaucoup d'anges autour du trône, des êtres vivants et des anciens, et 
leur nombre était des myriades de myriades et des milliers de milliers. 12Ils disaient d'une voix forte : 
L'Agneau qui a été immolé est digne de recevoir puissance, richesse, sagesse, force, honneur, gloire et 
louange.13Et toutes les créatures dans le ciel, sur la terre, sous la terre et sur la mer, et tout ce qui s'y 
trouve, je les entendis qui disaient : À celui qui est assis sur le trône et à l'Agneau, la louange, l'honneur, 
la gloire et le pouvoir aux siècles des siècles ! 14Et les quatre êtres vivants disaient : Amen ! Et les anciens 
se prosternèrent et adorèrent. 

Cantiques : 
Psaume 30 (PF) : 1, 3, 5 « Loué soit Dieu qui m’a sauvé » 
NCTC 210 : « Jésus Christ notre espérance » 
NCTC 207 : « Christ est ressuscité  

Prédication : 
Comprenons-nous encore l’Évangile ? 
Le fait brut : l’événement initial et son déploiement. 
Trois versions de l’Évangile : 

L’interprétation messianique et royale. 
L’interprétation sacerdotale et sacrificielle. 
L’interprétation mythologique. 

La diversité des opinions juives : 
La fureur sacerdotale. 
La tolérance et l’attentisme des pharisiens. 
L’adhésion à l’Évangile dans les milieux juifs puis non-juifs. 

Ce que nous ne comprenons plus et ce qui nous touche encore. 
Le sacrificiel nous est presqu’inaccessible. 
Le messianique (Christ et Seigneur) est clair mais pratiquement problématique. 
Le mythologique conserve son sens existentiel :  « passion, croix, résurrection » 


